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branlable fondement sur lequel repose le très saint usage, ancien 
et universel comme l’Église elle-même, de la communion quoti­
dienne. C’est sur elle que se doivent appuyer, avant tout, les 
pasteurs pour appeler chaque jour à la Table sa:nte toutes celles 
de leurs ouailles qu’ils croient capables de profiter du banquet 
sacré ; sur elle aussi que les âmes chrétiennes doivent trouver, 
pour s’exciter et se disposer à la communion de chaque jour, 
l’appel puissant, l’argument victorieux qui aura raison de tous 
les préjugés et dissipera toutes leurs hésitations. (La pratique 
de la com. p. 35.)

C’est pour contribuer un peu à rendre plus facile, plus 
convaincue et plus convaincante la prédication eucharistique de 
nos confrères dans le ministère que nous avons réuni les témoi­
gnages qui établissent le sens eucharistique du Pater et les con­
clusions que les auteurs en ont tirées. Tout notre mérite con­
siste à avoir mis en ordre ces témoignages et ces conclusions, en 
y ajoutant quelques réflexions.(l)

Une remarque s’impose en commençant. Le décret du 20 déc. 
1905, nous a fait toucher du doigt l’erreur commune des théolo­
giens depuis plusieurs siècles relativement aux dispositions à 
apporter pbur la réception quotidienne de l’Eucharistie. Il faut 
ajouter que le même décret met à découvert une autre erreur 
commune, celle des exégètes, qui a pour objet le sens véritable 
du “ pain quotidien ” du Pater. On a abandonné le sens eucha­
ristique de cette demande pour n’y voir en premier lieu et souvent 
exclusivement, que le pain matérel, tandis que c’est précisément 
le contraire qui est vrai.

De plus, le Père Bock l’a démontré, il est arrivé dans le cours 
des siècles, que l’on s’est écarté du sens eucharistique du panem 
nostrur, quotidianum en proportion de l’éloignement des âmes de 
la Table sainte. “Lorsque vers la fin du IVe siècle, écrit-il, la 
pratique de la communion quotidienne baissa de plus en plus, se 
présentèrent, autant que nous pouvons le constater aujourd’hui, 
les premiers exégètes qui ne soulignent que le seul sens matériel

(1) Nous avons puisé nos textes dans Le catéchisme du concile de Trente, 
La somme de la prédication eucharistique du P. Tesnière, honorée d’un bref 
d’éloge de Sa Sainteté Pie X, Le Pain quotidien du Pater, par le Père Bock, s, j. 
professeur de théologie au Grand Séminaire de Sarajevo.


